
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Chers sœurs et frères en Christ, 

« Aujourd’hui, dans la ville de David, vous est né un Sauveur qui est le Christ Seigneur. Et voici 

le signe qui vous est donné : vous trouverez un nouveau-né emmailloté et couché dans une 

mangeoire. » (Luc 2, 11-12) 

 

Et voici que se lève sur la paille du monde une lumière première et dernière, 

comme une coulée d’étoiles, un voile de douceur dans la nuit des cœurs. 

Pour annoncer un commencement, il fallait bien un enfant ! 

Un visage de tout-petit qui porte l’inouï : 

Dieu s’entre-dit dans notre histoire ; Il est désormais à nos côtés, pèlerin d’humanité. 

Ceux qui goûtent cette présence sont en chemin vers leur naissance. 

Ils abritent en eux une racine de lumière incomparable, à jamais inaltérable. 

(Poéme de F. Carrillo – vers l’inépuisable) 

 

Ô Mystère insondable de l’Amour de Dieu ! Ô Merveille ineffable ! Le Lointain vient vers 

nous. Il se rend tout proche. Il devient le Loin-Près. Ne Le cherchons pas ailleurs que dans 

l’ordinaire des jours : Il est ici et maintenant, avec nous, mis à nu par son Amour, affaibli par 

son Amour, appauvri par son Amour... 

Dieu avec nous, Emmanuel... Il nous regarde et son regard est un regard d’enfant... 

Venez, amis, faisons retentir nos cantiques d’allégresse ! 

Joyeux Noël à chacun et chacune et chaleureuses bénédictions… 

 

Evêque Martin 


